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94 rumeurs
collectées

Le projet RIT 2.0 dispose de deux méthodologies de collecte de données : la collecte de
rumeurs hors ligne par l'intermédiaire des partenaires situés dans les 6 régions d'intervention
et la collecte de rumeurs en ligne par le suivi des informations circulant sur les plateformes de
réseaux sociaux.

63.87% hors
ligne

36.17% en
ligne

Statistiques sur les rumeurs

Introduction 

Rooted in Trust 2.0 est mis en œuvre dans 6 régions de
Madagascar, à savoir Androy, Analamanga, Vakinakaratra,
Haute Matsiatra, Vatovavy et Anosy. Quatre partenaires locaux
sont impliqués dans le projet de collecte et d'écoute des
rumeurs, à savoir les ONG Communication Idea Development
et ILONTSERA ; la Coalition des Radios et enfin VIAMO. Ces
partenaires se répartissent entre la collecte de rumeurs, la
mise en place de groupes d'écoute et de groupes de discussion
et la recherche pour une meilleure compréhension de cet
écosystème d'information.  

Le projet Rooted In Trust 2.0 se concentre sur l'écoute et la
collecte de rumeurs autour du changement climatique, de
la COVID-19 et des questions de santé publique en plaçant
les communautés et les individus au centre des
préoccupations. Grâce à cette écoute, le projet cherche à
fournir des informations plus fiables aux communautés,
aux médias et aux humanitaires afin qu'ils puissent
prendre des décisions qui leur seront bénéfiques.

Madagascar

 Renforcer l'écosystème de
l’information; 

 À atténuer les risques liés à la
désinformation, pour les populations
vulnérables touchées par les crises
humanitaires pendant la pandémie

de la COVID-19. 

 Le projet Rooted in Trust (Enraciné dans
la confiance) en répondant aux besoins

d’informations vise à :  
 

 
À propos de ce bulletin 

Il s'agit du dernier bulletin communautaire du projet. Il a pour but de donner aux
communautés, sources de rumeurs, des informations complémentaires pour une meilleure
prise de décision. Parmi les rumeurs recueillies, certaines seront analysées et accompagnées
de recommandations pour tous ceux qui en ont besoin.

Selon les classifications par thématiques, 40% des rumeurs collectées concernent le changement climatique / la gestion des risques de
catastrophes dont la discussion est axée sur la malnutrition / la sécurité alimentaire et les théories sur les causes du changement climatique et ses
effets sur l'environnement. D'après nos données, 18,57% des rumeurs traitent de la cohésion sociale et pointent les injustices à travers les actions
menées par l'Etat ainsi que les effets de la pauvreté sur la communauté. Sur les informations concernant la santé, les discussions sur la grippe
reviennent petit à petit et sont considérées par les internautes comme la COVID-19 mais moins agressive. Un exemple de commentaire d'un
internaute : "la vague de grippe actuelle la covid-19 en moins grave, un coronavirus moins grave". 

Nos principaux thèmes sont le changement climatique, la cohésion sociale et la
santé, dont la COVID-19 et autres sujets de santé. Nous avons décidé de nous
concentrer sur ces thèmes parce que nous pensons qu'il y a un manque
d'informations non sourcées les concernant dans la société, ce qui conduit à la
propagation des rumeurs.

Répartition des rumeurs par thème

Les discussions susceptibles d'être des rumeurs se focalisent sur la sécurité
alimentaire/nutrition (18,57%). Ces données mettent en évidence la situation dans
le district de Vatovavy d'Ikongo et la situation chronique de malnutrition qui
touche le sud de Madagascar. Dans le district d'Ikongo, la population locale alerte
les autorités sur la situation de malnutrition qui touche certaines communes et
aussi sur la situation d'une famille qui a été tuée par la consommation d'un
tubercule. D'autre part, les informations collectées parlent de théories sur les
origines et les causes des changements climatiques ou des aléas susceptibles
d'affecter la région (11,43%) et de l'effet du changement climatique (10%).



Pourquoi c'est important ?Pourquoi c'est important ?Pourquoi c'est important ?

Changement climatique et COVID-19 

Rumeur #1

Cette rumeur alimente les croyances de la communauté sur le
fait que la COVID-19 ait été inventée par les étrangers pour
affaiblir encore plus les habitants des pays en voie de
développement. Elle souligne les besoins de la communauté
sur l’apprentissage de la maladie de la COVID-19 ainsi que du
changement climatique. 

Une telle croyance peut bloquer les efforts des acteurs du
changement climatique pour améliorer la situation de la
sécheresse dans les régions où les faibles précipitations
constituent l'un des principaux problèmes pour le
renforcement de la résilience de la communauté concernée. En
effet, la communauté peut refuser aux étrangers l'accès à leur
territoire parce qu'elle pense qu'ils sont la cause de leur
maladie. En effet, la plupart de l'aide provient de l'étranger, et
le fait que la communauté pense que ce sont les étrangers qui
produisent la pluie pour qu'ils tombent malades du coronavirus
est un obstacle pour les acteurs humanitaires. 

Fact checkingFact checkingFact checking

Selon le service météorologique d'Atsimo Andrefana : "la
pluie artificielle consiste à modifier la structure d'un nuage
afin d'augmenter la possibilité de précipitations, en injectant
à l'aide d'un avion des particules de sels très fines dans les
nuages, qui forment des noyaux de condensation
supplémentaires et accélèrent la formation de molécules
d'eau. Lorsque les gouttes d'eau sont suffisamment lourdes,
elles peuvent tomber sous forme de pluie".   
Selon la rumeur, la communauté croit que la pluie créée par
les étrangers apporte le covid. L'eau apportée par la pluie
leur transmettrait le virus. Cependant, selon l'Organisation
mondiale de la santé, la COVID-19 est causée par le virus
SARS-CoV-2 et se transmet d'une personne à l'autre de
plusieurs manières. Il se propage facilement dans les lieux
surpeuplés, les espaces clos mal ventilés ou lors d'un contact
prolongé avec une personne infectée. En effet, lorsqu'une
personne infectée par la Covid-19 respire, parle, tousse ou
éternue, des particules liquides de différentes tailles sont
expulsées dans l'air. Le virus peut être contracté si les
particules infectées entrent en contact avec nos yeux, notre
nez ou notre bouche. C'est pourquoi il faut garder une
distance d'au moins 1 mètre, que ce soit à l'intérieur ou à
l'extérieur.

- Les agents communautaires devraient se mettre en relation
avec le service météorologique local et travailler ensemble. Ils
devraient s'adresser à la population et organiser une table
ronde pour leur expliquer ce qu'est la pluie artificielle,
pourquoi et comment elle est pratiquée, et ce qu'elle apporte
aux régions touchées par la sécheresse. Avant chaque
intervention, les agents communautaires et le service
météorologique local devraient contacter les radios locales
pour avertir la population et la rassurer.

- Les professionnels de la santé devraient s'inspirer de cette
vidéo officielle de l'OMS : How the COVID-19 virus is
transmitted - YouTube , la traduire en malgache et dans les
dialectes des régions concernées, et la montrer aux
communautés pour qu'elles comprennent comment le virus se
transmet. Si la projection d'une vidéo n'est pas possible, les
agents de santé peuvent travailler avec une radio locale et
diffuser le son pour que les communautés puissent l'écouter
dans leur langue locale.

RecommandationsRecommandationsRecommandations

Source :  réunion communautaire, région Anosy, homme entre 15 –
18 ans 

Kay antoe mapiavy oragneo
tifireo vazahao rahogneo amizay

avy oragney le mandrare
corona,amizay maniloke ondatio

Traduction: S'il pleut, c'est parce que les
étrangers ont tiré sur les nuages, de sorte

que le coronavirus arrive oar la suite et
que tout le monde tombe malade.

https://www.youtube.com/watch?v=oqFn6AHoJZQ


Pourquoi c'est important ?Pourquoi c'est important ?Pourquoi c'est important ?

Sécurité alimentaire

Rumeur #2

Face à la situation alimentaire de certaines régions de
Madagascar, les ménages cherchent des solutions pour
pouvoir se nourrir. Ils s'appuient uniquement sur leur
connaissance de la nature avec parfois des prises de
décisions qui peuvent nuire à leur santé en consommant
certains aliments toxiques. 

Le veoveo est un tubercule vénéneux si elle n’est pas
préparée de la bonne manière. En période de soudure, sa
consommation est courante, pouvant ainsi provoquer ainsi
des cas de décès par intoxication.  

Fact checkingFact checkingFact checking

Le "veoveo" ou son nom scientifique Dioscorea sansibarensis
pax Tis est une espèce de plante à fleurs de la famille des
ignames, communément appelée igname de Zanzibar ou
Hofika/Veoveo en langue locale. Elle est originaire de
Madagascar et de l'Afrique tropicale, de la Tanzanie à l'ouest de
la Guinée et au sud du Mozambique.
Les bulbilles mesurent jusqu'à 6 centimètres de large et peuvent
être violacées. Dans certaines régions d'Afrique, on prête à cette
plante des propriétés magiques. Les tubercules et les bulbilles
sont toxiques.
Le tubercule est toxique. Il est utilisé par les habitants des
régions du sud de Madagascar pour empoisonner les corbeaux
qui ravagent les cultures. Mais en période de soudure extrême,
une partie de la population l'utilise pour la consommation
humaine. 
Sa consommation doit obligatoirement passer par une
détoxification. Pour ce faire, il faut enlever l'écorce dure et la
partie dure du milieu qui est la plus toxique. Le reste est coupé
en lamelles et mis à sécher au soleil. Une fois sec, il est mis dans
un sac que l'on immerge dans l'eau pendant au moins une
semaine pour éliminer les toxines. 
Selon un fonctionnaire de l'Office National de la Nutrition, la
raison la plus probable pour laquelle des personnes meurent
après avoir consommé du veoveo est qu'elles n'ont pas suivi
toutes ces étapes de préparation, en raison de la famine. 

-Les travailleurs communautaires pourraient demander et
obtenir des informations auprès des autorités compétentes
telles que l'Institut Pasteur ou l'Office National de la
Nutrition la liste ainsi que les spécificités des tubercules
utilisés dans la lutte contre la malnutrition. Ces
informations peuvent ensuite être adaptées et partagées
avec le public en organisant une série d'activités comme
des ateliers pour informer la communauté afin qu'elle
comprenne le principe.

-Il est possible de créer des affiches ou des panneaux
d'informations visuelles au sein de chaque communauté
d'intervention avec les images réelles des tubercules
utilisés dans la lutte contre la malnutrition, en tant que
complément alimentaire, afin que l'information soit
toujours disponible et vérifiable à tout moment par la
population.  

RecommandationsRecommandationsRecommandations

Tena we io mihtsy ve no
nahafaty , sakafo njaza io nefa
mapitombo lanja azy , mirary

fihononn feno

C'est vraiment ce qui les
a tués ? Pourtant c'est de

la nourriture pour
enfants et ça les fait

grossir, mes
condoléances. 

Source : Facebook, femme entre 26 – 35 ans 

Contexte : Cette rumeur parle d'un tubercule appelé "veoveo"
dans la langue locale, qui aurait causé la mort d'une famille qui
l'aurait mangé. Ce commentaire prétend le contraire et affirme

que ce tubercule est un aliment pour les enfants qui leur
permet de prendre du poids.

https://www.gbif.org/fr/species/165656305
https://tenymalagasy.org/bins/homePage

